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Jai remarque quavant quetu ne sor-te, Hors dechez toi tu n'es  ja - mais par-ti!l

Paroles de MARC CONSTANTIN.  Musique de LOUIS ABADIE. . ,!
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Tout el “dll'i'm loin des rives de | Qise, U_ne beau-te tout Onm’a jure quunsourd ne peutenten_dre, ?,t quunmanchot ne peut ayoir deux bras!
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Un nouveau ne n'est pas un vieux cassandre Un - quin-ze_vingt a coup sur n'y voit pas!
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De la faring c’est duble quon vient dimoudre; Du petit lait,n’est ja_mais du cas_ si!
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En fin mon cher tu - veux ¢ — tre mon homme, Dam® je veux bien, et

suis. com_me une bé_te! Quand tu gémis je pleu_re com_me une oil.
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Kt quand tn ris, rien qu’a voir ta bincl_te Je ris aus_si, “mais

je ne dis pas nony Au pere Adam, Eve offrit une pomme,moi je te donne une a-

~ S _nes_se un din_don!  Dans not’ fa_ mill” tou . tes les bet’s. . font nom - bre;
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